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La diseipline et 1'obéias Jance sont deux mots que nous avons
volontairemsnt rayds de notre vocubulaire., Je dirai meme mieux, nous
les avons pris en horrewr,

»

Nous ne voulons plus Btre discipliges. Nous ne voulons plus 6bé-
i¥s. PoUureuod 7 Jo trouverai une premiere réponse : chacun bour so0i
et rien pour tous<  Nous avonsg .ét trop loin en dPDl]QHdnt Ce Mot
"Liberte" ., Wous 1'avons poussé jusqu'a 1'indivi idualisme intégral,
Pourtant n'oublions pas gue wotrv_ggq“”tc s'arréte ol celle de notre
Rrochain commenoe, o

-~ 3 R s
”h voulant etrs trop 1nd1v1duﬂ1ista“, en voulant aller jusqu' a
l‘@vtr e limite de nos Libertés, nous avons détruit ces dc ux vertus
digeirpline et obéissanoge. :

Nous avons tous voulwm commander ot faire ao gue nos instinets
%hUliL*ﬂt) nous pensions ne pas avolr bespin de notr« prochain. Le
régime de facilitd dane lequel nous vivigns et nods nous complaisiens
avent la guerre, nous luaissait eéntrevoir une vie ‘sansg hourts et sans
soucis,

U8 ne nous rondions pxs conpte en bCOdt”ﬂt notre hon plaisir
Mt selon notre vouloir propre, que nous allions directement a
perte.

Apreés leg tragigues événom@nts de juin 1940, quand nous nous
sommes trouvds completument sculs, nous svons sentd gu'il ne fallait
pas 8¢ compler UN mais se compter Ieus Pourtant nous ne voulions
pas revenir de nos CPrenrd, car notre orgueil sSe rofusait & reconnai-
tre que nous avions fait falese Toube: wve ob il vy oa_eneore malheureu=~
sement dssg ocamarades gl n'ont pas voulw se rendre A 1'évidence.

J& vous clterai quelgues exemples ¢
o % § o “ g .
voyons notre captivité., Quolques scmaines apres notre arrivde

en-Allemagne, une fois installéds dans notre Kdo, nous ayons scnti
dens notre solitude aqu'il fullait gue guelqu'un s'cocupst de nous,
N'auragit-oe &t4 que pour servir la soupe =t nous représenter aupres
de nos gardiens, Voyez—voug le rcv1r s ent dans notre situation %
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